
Qui sommes-nous ? 
 

                                                                                         

Nos rencontres sont centrées sur la prière, le travail autour de 
la Parole de Dieu et le partage de la vie dans la convivialité. 
La fraternité de La Pierre d’Angle favorise un esprit commun, 
qui pourrait se décliner de la manière suivante : 
– Se mettre ensemble à l’écoute de la Parole de Dieu et la 
travailler pour mieux suivre Jésus Christ. 
– Approfondir, en la vivant, la spiritualité du père Joseph 
Wresinski. 
– Ne pas cesser de rechercher le plus pauvre et le plus oublié, 
et lui donner la priorité. 
– Apprendre de l’expérience de vie des plus pauvres. 
– Découvrir avec eux comment la présence de Dieu se 
manifeste déjà dans leur vie. 
– Favoriser pour chaque groupe et pour chaque membre des 
groupes une participation accrue à la vie de l’Eglise et du 
monde. 
– Transmettre l’expérience de vie et la réflexion des plus 
pauvres à l’Eglise et au monde.   
  

La Pierre d’Angle est une 
fraternité entre des personnes 
du Quart Monde, et d’autres qui 
les rejoignent, même s’ils ne 
vivent pas la misère. Elles se 
rassemblent dans des groupes 
autour de la personne de Jésus 
et à partir de la spiritualité du 
père Joseph Wresinski. 
 

 



24 fraternités à travers  

la France, dans 20 villes. 
 

 
 
 

Chaque fraternité, à son rythme propre, organise des 
rencontres centrées sur la prière, le travail autour de la Parole 
de Dieu et le partage de la vie dans la convivialité. 
 
 



Comment est née notre fraternité de 

la Pierre d’Angle de Lens-Somain 
 
 

 
 

Des liens forts se sont créés, et l’envie de continuer à partager 
ensemble notre foi. La question était comment ? 
Une rencontre va nous apporter la réponse, celle de Sylvie, 
volontaire à ATD quart monde qui nous parle d’un projet, une 
recherche pour entendre de la part des pauvres, qui est Jésus 
pour eux. Elle aimerait mettre en place une équipe, pour 
l’instant, ils sont trop peu nombreux.  Il y a aussi 4 personnes 
de Somain qui sont intéressées. Très vite, nous décidons de 
faire équipe ensemble,  et l’aventure commence… 
  

 

En aout 2009, la paroisse St 
François d’assise de Lens est 
partie à Lourdes, parmi les 
pèlerins, un petit groupe de la 
Maison St Benoit  logeait à la Cité 
St Pierre.  
 
 



Notre fraternité   

de Lens –Liévin-Somain 

10 ans de rencontre… 
 

  
 

Depuis 10 ans, nous nous retrouvons, fidèlement, 1  vendredi 
par mois, pour un temps de partage autour d’un texte de 
l’Evangile pour approfondir la vie de Jésus et qui il est pour 
nous. Nous  terminons par écrire un psaume, une prière pour 
Dieu, pour Jésus par rapport au texte que nous avons travaillé. 
Chacun dit une phrase et la phrase, nous la transformons en 
prière du groupe. Nous terminons nos rencontres par manger 
ensemble : la convivialité, c’est important, on peut parler entre 
nous.  
Nous sommes un groupe  solidaire, quand on est en difficulté, 
on peut en discuter entre nous, on se réconforte. On s'écoute 
les uns, les autres, on partage nos galères et nos joies. 

 

 

 



Le père Joseph Wresinski 

selon notre fraternité 

  

Il a dit oui et il a donné aux hommes de ce bidonville le courage 
de se battre, de travailler, de construire leur petite maison et de 
retrouver la dignité Si tu n’'as pas de dignité, si tu la perds c'est 
fini... Le père Joseph disait toujours : aller à la recherche du plus 
pauvre, celui qui n’est pas encore là, il y a toujours plus pauvre 
que nous... Et aussi il voyait la force de la famille et même dans 
un gars de la rue, il voyait qu'il avait peut-être des enfants, qu'il 
avait eu une mère... et que ça pouvait être une force pour s'en 
sortir. « Quand un enfant naît, l'espoir renaît... » C’est ce que les 
familles du camp de Noisy Le Grand lui avaient appris 

 
 

 

 

 

 

Le père Joseph ne voulait plus voir la 
misère. Il était prêtre dans une ville et 
son évêque lui a demandé s’il voulait 
être prêtre dans un bidonville, dans la 
pauvreté… 



Rencontre des fraternités de la 

Pierre d’Angle du pas de Calais 
 
Aujourd’hui, il existe 5 fraternités dans la Pas de Calais, à 
Beuvry, Boulogne Sur Mer, Arras, Harnes, et Lens-Liévin. Depuis 
2017, nous avons pris l’habitude de nous retrouver en juillet 
pour une journée conviviale ensemble. 
 

 

 
  

 

 

 

            

 

 
 



Rencontre de toutes les 

fraternités de la Pierre d’Angle 
 
 

Les 26 et 27 novembre 2011, à la maison des Evêques en 
conclusion de la recherche : « Pour vous qui suis-je ? » 
 

 
 

Chaque année, nous nous retrouvons à Issy-les-Moulineaux 
pour une session en février sur un WE. 
 

 

 

 



Pèlerinage à Lourdes 
La Pierre d’Angle fait partie du réseau Saint-Laurent qui réunit 
des groupes de prière avec les plus pauvres dans toute la 
France. Avec le réseau St Laurent nous avons participé à 
plusieurs pèlerinages à Lourdes. 
 

 
 

 
 



Pèlerinage à Rome 
 

Nous sommes en lien avec d’autres associations qui vivent de 
la spiritualité du père Joseph Wresinski : le Sappel, la 
communauté de la Bonne Nouvelle, la famille Bartimée. 
Ensemble nous formons « Siloé », et nous  sommes allés à 
Rome, à la rencontre du Pape François. 

 

 
 

Nous avons eu la chance  que le pape François  nous reçoive.  
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Notre message que nous avons lu au pape 
 

  
 

On nous dit que nous sommes responsables de notre situation, alors 
on se renferme sur nous-mêmes et beaucoup n’osent plus entrer dans 
les églises. Nous savons que le chemin est long pour détruire la misère. 
Certains d’entre nous avons une vie de pauvreté qui remonte à nos 
parents et grands-parents. Il faut du temps pour se reconstruire. Nous 
croyons très fort à la force du pardon, parce que si on est toujours en 
conflit avec soi ou avec les autres, on ne peut pas avancer.  
 
Dans nos groupes nous avons le souci constant de toujours aller 

chercher celui qui n’est pas là, le plus pauvre, le plus isolé, le plus 

oublié. Les pauvres il faut aller les chercher parce qu’ils sont cachés. 

Nous ne voulons pas seulement une Église pauvre pour les pauvres 

mais une Église pauvre avec les pauvres. Une Église pour tout le 

monde, où les plus pauvres seront les premiers invités, pour être sûr 

de n’oublier personne.  

Nous sommes un groupe de 200 
personnes Nous appartenons à 
des groupes différents. Ce qui 
nous rassemble, c’est de vouloir 
suivre Jésus par le chemin que 
nous a ouvert le Père Joseph 
Wresinski. La trop grande 
pauvreté, la misère, détruit les 
personnes, et elle déchire nos 
familles. La misère nous prend nos 
enfants qui sont souvent placés 
dans des institutions ou des 
familles d’accueil Le regard des 
autres nous couvre de honte.  

 



Pour bien vivre, on a besoin d’autre chose que du matériel : on a besoin 
d’avoir une place et d’exister avec les autres. On a besoin de chaleur 
dans le cœur. Nos cœurs ont faim de la Parole de Dieu. On peut devenir 
des commentateurs de la Parole de Dieu. Nous ne voulons pas être des 
assistés, car nous croyons que « personne n’est trop pauvre pour 
n’avoir rien à donner ». Nous vous demandons non pas d’être servis 
mais de pouvoir servir à notre tour. N’hésitez pas à solliciter des 
ouvriers comme nous. 

Des amis qui ne vivent pas la pauvreté ont choisi de cheminer avec 
nous. Voilà leur témoignage : « Notre joie d’être engagés avec les plus 
pauvres vient sans doute du fait qu’ils vivent une intimité particulière 
avec le Seigneur, à laquelle ils nous font participer. Elle se vit souvent 
au pied de la croix, partageant leur impuissance face à l’abîme de leur 
quotidien de misère. Mais parce qu’ils sont en ce lieu-là, ils perçoivent 
Dieu d’une manière qui leur est propre et qui nous Le révèle. Ils nous 
ramènent sans cesse à cet essentiel de l’Évangile ; vivre la fraternité, le 
pardon, la gratuité de l’amour. » 

Tous les jours, nous remercions le Seigneur notre Dieu, de nous avoir 
donné un pape comme vous. Maintenant nous savons que notre place 
est dans l’Église. On vous aime. Ne changez pas, continuez à parler 
comme vous le faites .Pour finir nous vous bénissons de tout notre 
cœur. 

Nous voulons vous demander de rappeler à l’Église que Jésus souffre à 
la porte de nos églises si les pauvres sont absents ; de nous donner une 
mission. Même pauvres, nous pouvons recevoir une mission et devenir 
serviteurs de l’Évangile.  

 
La Bonne Nouvelle Quart Monde, La Pierre d’Angle, Le Sappel 

 
 



Discours du  Pape François 
Chers Amis,  

 
Il accueille chacun tel qu’il est. En lui nous sommes des frères, et je 
voudrais que vous sentiez combien vous êtes les bienvenus ; votre 
présence est importante pour moi, et il est important vous soyez ici 
chez vous. 
Avec les responsables qui vous accompagnent, vous donnez un beau 
témoignage de fraternité évangélique dans cette démarche commune 
de pèlerinage. Car vous êtes venus en vous portant les uns les autres. 
Les uns en vous aidant généreusement, en offrant de leurs ressources 
et de leur temps pour vous faire venir ; et vous, en leur donnant, en 
nous donnant, en me donnant Jésus lui-même. 
Car Jésus a voulu partager votre condition, il s’est fait, par amour, l’un 
d’entre vous : méprisé des hommes, oublié, compté pour rien. 
Lorsqu’il vous arrive d’éprouver tout cela, n’oubliez pas que Jésus l’a 
éprouvé lui aussi comme vous. C’est la preuve que vous êtes précieux 
à ses yeux, et qu’il est proche de vous. Vous êtes au cœur de l’Eglise, 
comme disait le Père Joseph Wresinski, car Jésus, dans sa vie, a 
toujours donné la priorité à des gens qui étaient comme vous, qui 
connaissaient des situations semblables. Et l’Eglise, qui aime et préfère 
ce que Jésus a aimé et préféré, ne peut être en repos tant qu’elle n’a 
pas rejoint tous ceux qui connaissent le rejet, l’exclusion et qui ne 
comptent pour personne. Au cœur de l’Eglise, vous nous permettez de 
rencontrer Jésus, car vous nous parlez de lui, non pas par l’importance 
des petits gestes, à la portée de chacun, qui contribuent à tant les 
mots, mais par toute votre vie.  
 

Je suis très heureux de vous accueillir. 
Quelle que soit votre condition, votre 
histoire, le fardeau que vous portez, c’est 
Jésus qui nous réunit autour de lui. S’il y a 
une chose qu’a Jésus, c’est cette capacité 
d’accueillir. 



Et vous témoignez de édifier la paix, rappelant que nous sommes 
frères, et que Dieu est notre Père à tous. 
Il me vient à l’esprit d’essayer d’imaginer ce que les gens pensaient en 
voyant Marie, Joseph et Jésus sur les routes, fuyant en Egypte. Ils 
étaient pauvres, ils étaient éprouvés par la persécution : mais là, il y 
avait Dieu. 
Chers accompagnateurs, je veux vous remercier pour tout ce que vous 
faites, fidèles à l’intuition du Père Joseph Wresinski qui voulait partir 
de la vie partagée, et non pas de théories abstraites. Les théories 
abstraites nous conduisent aux idéologies, et les idéologies nous 
conduisent à nier que Dieu s’est fait chair, l’un de nous ! Car c’est la 
vie partagée avec les pauvres, qui nous transforme et nous convertit. 
Et pensez bien à ça ! Non seulement vous allez à leur rencontre - même 
à la rencontre de celui qui a honte et qui se cache -, non seulement 
vous marchez avec eux, vous efforçant de comprendre leur souffrance, 
d’entrer dans leur disposition intérieure ; mais encore vous suscitez 
autour d’eux une communauté, leur rendant, de cette manière, une 
existence, une identité, une dignité. Et l’Année de la miséricorde est 
l’occasion de redécouvrir et de vivre cette dimension de solidarité, de 
fraternité, d’aide et de soutien réciproque. 
Frères bien aimés, je vous demande surtout de garder courage, et, au 
milieu même de vos angoisses, de garder la joie de l’espérance. Que 
cette flamme qui vous habite ne s’éteigne pas ; car nous croyons en un 
Dieu qui répare toutes les injustices, qui console toutes les peines et 
qui sait récompenser ceux qui gardent confiance en lui. En attendant 
ce jour de paix et de lumière, votre contribution est essentielle pour 
l’Eglise et pour le monde : vous êtes des témoins du Christ, vous êtes 
des intercesseurs auprès de Dieu qui exauce tout particulièrement vos 
prières. 
Vous me demandiez de rappeler à l’Église de France que Jésus est 
souffrant  à la  porte  de  nos églises si  les pauvres n’y sont pas.  « Les 
trésors de l’Église, ce sont les pauvres », disait le diacre romain Saint 
Laurent ». Et enfin, je voudrais vous demander une faveur, plus qu’une 
faveur, vous donner une mission : une mission que vous seuls, dans 



votre pauvreté, serez capables d’accomplir. Je m’explique : Jésus, 
parfois, a été très sévère et a réprimandé fortement les personnes qui 
n’accueillaient pas le message du Père. Ainsi, de même qu’il a dit cette 
belle parole « bienheureux » aux pauvres, à ceux qui ont faim, à ceux 
qui pleurent, à ceux qui sont haïs et persécutés, il en a dit une autre 
qui, de sa part, fait peur ! Il a dit « malheur !» Et il l’a dite aux riches, 
aux repus, à ceux qui maintenant rient, à ceux qui aiment être loués 
(cf. Lc 6,24-26), aux hypocrites (cf. Mt 23,15 sq). Je vous donne la 
mission de prier pour eux, pour que le Seigneur change leur cœur. Je 
vous demande aussi de prier pour les responsables de votre pauvreté, 
pour qu’ils se convertissent ! Prier pour tant de riches qui s’habillent 
de pourpre et qui font la fête dans de grands festins, sans se rendre 
compte qu’à leur porte il y a beaucoup de Lazare, avides de se nourrir 
des restes de leur table (cf. Lc 16,19 sq). Priez aussi pour les prêtres, 
pour les lévites qui, en voyant cet homme battu à moitié mort, passent 
outre, en regardant de l’autre côté, parce qu’ils n’ont pas de 
compassion (cf. Lc 10,30-32). A toutes ces personnes, et aussi, 
certainement, à d’autres qui sont liées négativement à votre pauvreté 
et à tant de douleur, souriez-leur avec le cœur, désirez pour eux le bien 
et demandez à Jésus qu’ils se convertissent. Et je vous assure que, si 
vous faites cela, il y aura une grande joie dans l’Eglise, dans votre cœur 
et aussi dans la France bien aimée. 
Tous unis, maintenant, sous le regard de notre Père du ciel, je vous 
confie à la protection de la Mère de Jésus et de Saint Joseph, et je vous 
donne de tout cœur la Bénédiction Apostolique. Et nous prions tous le 
Notre Père. 

Le pape François 
 

 


